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C'est délicat de parler d'un film qu'on a vraiment aimé. Très délicat.

Comment faire comprendre le choc viscéral qu'on a ressenti ? Cette hébétude au moment du générique de fin ? Cette impression d'avoir vu une vraie oeuvre ?


La plupart du temps, quand on sort d'une séance de cinéma, on se dit qu'on a passé un bon moment et guère plus. On a sans doute vu des beaux effets spéciaux ou bien on a rigolé en regardant une agréable comédie. C'est essentiellement un divertissement.

Cela n'a rien de honteux d'ailleurs d'aller voir ce genre de films. Moi j'aime bien ça les divertissements et je suis bon public. Le mois dernier j'ai vu Kung Fu Panda 2 (très sympa) et je compte bien aller voir le Harry Potter la semaine prochaine.


Mais bon le film "Une séparation" c'est différent.

Quand une amie m'a proposé de sortir ce soir pour aller voir un film iranien inconnu au bataillon, un drame projeté en VO dans une salle lointaine, je dois avouer que je n'étais pas délirant d'enthousiasme. Je n'y suis pas allé à reculons (les critiques, lues en diagonale, avaient l'air bonnes alors pourquoi pas ?) mais sans m'attendre à un grand truc.


Nom d'un chien, je suis sorti de la salle il y a maintenant 3 heures et je suis encore sous le choc !

C'est vraiment un film qui vous prend aux tripes, une histoire poignante, d'une force incroyable. Et en plus c'est merveilleusement joué.

D'ailleurs toute la distribution féminine du film a reçu, collectivement, l'ours d'or de la meilleure actrice au festival de Berlin 2011. Pareil pour la distribution masculine qui a reçu l'ours d'or du meilleur acteur. Et pour faire bon poids le film a remporté l'ours d'or du meilleur film !


Je crois qu'il ne faut pas trop lire les articles sur le film avant de le voir. L'article d'Evene est bien mais, par exemple, le papier du Monde en révèle beaucoup trop. Bien entendu ce n'est pas un film à retournement final donc peu importe...mais il vaut quand même mieux y aller sans savoir trop de choses sur l'intrigue pour plonger vraiment dans cette société iranienne si étrange et si familière.

Des gens qui sont comme nous, qui souffrent et qui luttent comme nous, qui ploient sous les mêmes douleurs et font face aux mêmes drames. Et en même temps on ressent cette impression de décalage. Une société vraiment autre avec ce poids terrible de la religion, cette différence de statut entre les hommes et les femmes.

Franchement je n'avais pas vu un film aussi fort depuis bien longtemps.


Bon par contre il ne faut pas être dépressif pour aller le voir. Rue89 évoque une tragédie grecque et ils ont raison. C'est quand même un plombe-moral assez puissant.
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